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Nous vivons dans la pelure 
d’un fruit… 
X 2 entre 
1960 et 2000 
… et nous sommes de plus en plus nombreux … 
Population mondiale (1961-2016) et prévisions (2017-2050) 
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Total en 2010: 11.5 milliards de tep 
(estimation du total depuis 1860: 435 Gtep) 
Source BP Statistical Review of World Energy June 2011, AIE 
(*) énergies commerciales uniquement: hors bois, déchets,.énergies solaire et éolienne, géothermie... 
nucléaire = chaleur nucléaire = production électrique d’origine nucléaire / 33% 
hydraulique = production d’électricité hydraulique 
… avec des besoins énergétiques croissants … 
X 3 entre 
1960 et 2000 
2 
… en croissance exponentielle … 
= 
1 litre 
… et l’Homme est esclave du pétrole … 
... et brûle les réserves fossiles … 
 
WMO, 2015 





Anomalies des températures annuelles mondiales (°C) 








L’effet de serre, 




Cycle du carbone (moyenne 2006-2015) 
Global Carbon Project 2016 
Cycle du carbone (moyenne 2006-2015) 
Global Carbon Project 2016 
Cycle du carbone (1960-2015) 
Global Carbon Project 2016 
Anomalies des températures annuelles mondiales (°C) 





Les travaux du WG1: 
          les faits 
 Augmentation de la 
température moyenne 
mondiale (+0.74°C depuis 
100 ans, 8 records les 10 
dernières années) 
 
 Augmentation du niveau de 
la mer: 
 1,3 mm/an depuis 1870 
 1,8 mm/an depuis 1961 
 3,1 mm/an depuis 1993 
 
 




Estimations de l’augmentation du niveau de la mer durant le 
21e siècle selon les résultats de modèles semi-empiriques 
vs 4e rapport du GIEC (IPCC AR4) 
 
Rahmstorf, 2010 
Estimations de l’augmentation du niveau de la mer durant le 
21e siècle selon les résultats de modèles semi-empiriques 
vs 4e et 5e rapports du GIEC (IPCC AR4 & AR5) 
 





Les travaux du WG1 : 
les émissions de GES 
• 379 ppm de CO2 en 2005 (390 ppm en 2010) 
• Mêmes tendances pour le méthane et le 
protoxyde d’azote 
1970 – 1979: +1,3 ppm/an 
1980 – 1989: +1,6 ppm/an 
1990 – 1999: +1,5 ppm/an 
2000 – 2010: +1,9 ppm/an 
 
Vague de chaleur 
Europe, été 2003: 
 




Changements relatifs des précipitations pour la période 2090-2099 par rapport à 1980-1999, 
pour l’été de l’hémisphère Nord (juin à août). Les valeurs sont issues de moyennes sur de 
nombreux modèles basés sur le scénario A1B (sans politique de réduction d’émission). Les 
zones hachurées indiquent où plus de 90% des modèles concordent sur le signe du  
changement. Les zones blanches sont celles où plus d’un tiers des modèles diverge des 
autres sur le signe du changement. 
 
Evolution des rendements des céréales due au 
changement climatique  
LES ZONES À HAUT RISQUE 
Risques littoraux 

















Vulnérabilité relative des zones deltaïques Une cascade de conséquences 
avec une augmentation 
TRES PROBABLE 
(90% à 99%) 
TRES PROBABLE 
(90% à 99%) 
PROBABLE 
(66% à 90%) 
PROBABLE 







Vers 2020, 75 à 250 
millions de personnes 
seront exposées à un 





Source :  
AR5 WGII GIEC 2014 
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Growth rate 1990-2016: +74% 
Emissions de CO2 dues à l’usage des combustibles fossiles 
(1990-2016) 
Emissions de CO2 dues à l’usage de combustibles fossiles 







Emissions (cadastrales) de CO2  
dues à la combustion des énergies fossiles 
12 
8.8 tons CO2 
2012 
= 
8.8 tons CO2 7.1 tons CO2 
2012 
 Peters et al., 2012 




8.8 tons CO2 
20.1 tons CO2 
7.1 tons CO2 
5.9 tons CO2 
+ 11.3 tons CO2 - 1.2 ton CO2 
2012 
Global Carbon Project 2009; Le Quéré et al. 2009, Nature Geoscience; Data: Peters & Hetwich 
2009; Peters et al. 2008; Weber et al 2008; Guan et al. 2008; CDIAC 2009 
Emissions de CO2 dues à la combustion  
des énergies fossiles intégrant les flux 
Emissions de CO2 (PgC/an) 
Pays développés 
Pays émergents et 
en développement 







1990 2000 2010 
5 
25%  de 
croissance 
Pays développés 

























Coût pour les assureurs (Tubize) 
98-117 millions d’euros en RW, dont 
>30 millions d’euros pour Tubize 
 
(Trends-Tendances, 23/2/2011; Le Soir, 19/11/2010) 
 
Coût pour les assureurs (Tubize) 
98-117 millions d’euros en RW, dont 
>30 millions d’euros pour Tubize 
 
(Trends-Tendances, 23/2/2011; Le Soir, 19/11/2010) 
 
En séance du 10 juin 2013, le Conseil communal a 
approuvé la proposition de budget pour l’année 2013 et 
de l’arrêter, à l’Ordinaire, comme suit : 




Tubise: 1850 (carte de Vander Maelen) Tubize: 2000 
15 
Tubize: Carte d’aléa inondation (2006) Tubize: Carte d’aléa inondation (2006) 
Tubize: Carte d’aléa inondation (2006) Tubize: 2000 
Tubize: 2007 Tubize: 2010 
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Raymond Langendries apporte une série de solutions aux dernières inondations 
à Clabecq la semaine dernière (L’Avenir, vendredi 12 octobre 2012 ) 
RTBF, mardi 4 septembre 2012 
 
Tubize: des sms pour prévenir en cas d'inondations 
 Les inondations de 2010, les habitants de Tubize ne 
sont pas près de les oublier. L’eau avait provoqué de 
gros dégâts. Pour éviter l’effet de surprise, la 
commune vient de mettre en place un système 
d’alerte pour la population par sms. 
« Les personnes sont répertoriées par rues et suivant 
l’évolution de la situation, différents messages seront 
envoyés. Cela peut être un message d’avertissement 
qui par la suite, peut devenir organisationnel  » 
explique Samuel Walravens, responsable 
communication pour la commune de Tubize. 
. 
 
L’Avenir, vendredi 12 octobre 2012 
Quelques lumières sur l’alerte de crue par SMS 
qui a été critiquée comme étant venue trop 
tardivement.  
La crue du Hain était avérée dès 7h00 alors que le 
SMS d’alerte n’a été diffusé qu’à 9h40, les 
habitants avaient alors les pieds dans l’eau depuis 
plus de 2h30 [premier appel aux pompiers pour 
inondation à 7h15]. 
Raymond Langendries : « Nous avons depuis pu 
constater qu’aucune balise d’alerte n’existe en fait 
sur le Hain, alors qu’elles sont présentes sur la 
Samme et la Senne. Nous n’étions donc pas 






” Trop d’eau en très peu de temps “ 
L’Avenir - 01 juil. 2005 
• Au lendemain des intempéries qui se sont abattues sur la ville 
d’Aywaille, l’heure est au bilan. Si les Aqualiens ont pour la plupart 
vidé hier leurs garages qui s’étaient remplis d’eau, le sujet est sur 
toutes les lèvres dans les rues. À une terrasse, deux personnes 
âgées discutent. “  C’était incroyable, je n’avais jamais vu ça  !  ” Et 
son interlocuteur d’acquiescer d’un air songeur. 
• De mémoire de pompier, on n’avait plus vu ça depuis dix ans. 
• Pas une inondation, juste trop d’eau… ”  Le problème, explique le 
bourgmestre Philippe Dodrimont, c’est qu’il y a eu de trop grosses 
quantités d’eau sur un court temps. Comme il n’avait plus plu depuis 
longtemps et que l’orage était assez violent, les sols étaient trop secs 
et n’infiltraient pas l’eau. Mais ici, cela n’a rien à voir avec des 
inondations de cours d’eau. C’était juste de trop gros débits d’eau.  ” 
• Le même phénomène avait déjà été observé en mai 2003 à la suite 
d’une tempête. Mais comme l’explique le bourgmestre, “  ce sont des 
phénomènes ponctuels et non des problèmes d’inondations.  ” 
 
